
Pour nos services publics, pour nos 
salaires, pour nos retraites, 

pour une industrie qui réponde à nos besoins 

 

 

Il est temps de nous mobiliser massivement, travailleur.ses 
de tous les secteurs, ripostons face à ces attaques, 
défendons nos services publics, notre industrie, nos sa-
laires et une retraite à 60 ans.

LOIRE-ATLANTIQUE (44)

UNION
DÉPARTEMENTALE LE 3 AVRIL 

GRÈVE ET MANIF !
"

"
Macron et ses gouvernements suc-

cessifs poursuivent la casse des 
services publics. Santé, éducation, 

action sociale, services publics de proxi-
mité… sont minutieusement détruits. 
Les agents publics au service de l’intérêt 
général sont sans cesse méprisés, su-
bissent la casse de leurs droits en plus 
de subir des conditions de travail de plus 
en plus dégradées. La population peut 
constater chaque jour les conditions 
indignes d’accueil à l’hôpital, largement 
insuffisantes à l’école ou dans les admi-
nistrations publiques faute de moyens et 
malgré l’engagement des personnels.  

La sécurité sociale créée par le Conseil 
National de la Résistance il y a 80 ans est 
fortement attaquée, les soins de moins 
en moins remboursés et la retraite 
toujours à 64 ans contre la volonté de 
plus de 70 % de la population. Réforme 
odieuse qui va mettre en grande diffi-
cultés des milliers de salarié.es cassé.
es par des années de travail. Le secteur 
de la culture connaît un plan massif 
de licenciements et les droits au chô-
mage sont une nouvelle fois attaqués…. 

Dans l’industrie, les plans de licencie-
ments se multiplient, pendant que 
le gouvernement continue de distri-

buer l’argent public aux plus grandes 
entreprises sans aucune contrepartie. 
Les emplois sont menacés, les salaires 
stagnent, alors que les actionnaires se 
gavent, alors que la France est à nou-
veau championne d’Europe de rever-
sement de dividendes pour les entre-
prises du CAC 40 en 2024 (115 milliards !). 

Au prétexte d’une économie de guerre, 
l’argent qui « n’existait pas » pour aug-
menter les salaires, pour nos services 
publics, pour un plan industriel qui ré-
ponde à nos besoins et pour nos retraites, 
sort magiquement des caisses de l’État 
pour alimenter les 800 milliards d’eu-
ros afin de financer l’industrie militaire. 

Les salarié.es, précaires, retraité.es 
sont à nouveau appelés par le pa-
tronat et le gouvernement à faire les 
frais de leur politique ultralibérale qui 
n’est au service que des plus riches. 

Les discours nauséabonds de l’extrême 
droite et ses relais ont libre cours. Ils sont 
repris largement par le gouvernement 
et ne visent qu’à diviser, stigmatiser les 
plus fragiles, et détourner les regards des 
vrais responsables, ceux qui nous volent 
des années de retraites, qui volent les ri-
chesses de notre travail.



« Je suis très attachée au service public, comme 
tous les agents qui doivent mener des mis-
sions d’intérêt général avec de moins en moins 
de moyens. Et je suis fatiguée de toutes les at-
taques que nous subissons : salaires gelés, sup-
pression de congés, retraite repoussée, rémuné-
ration moindre en arrêt maladie… Les politiques 
au gouvernement devraient passer plus de 
temps à donner des moyens pour les services 
publics plutôt que mépriser les agents publics." 

«  Les négociations annuelles obligatoires sont très 
attendues par les salarié.es, notamment dans un 
contexte de forte hausse du coût de la vie depuis plu-
sieurs années. Chez Airbus elles démarrent juste après 
la publication des résultats financiers du groupe  : 
bénéfice net supérieur à 4 milliards d'euros. Pour-
tant nos dirigeants font une proposition d'augmen-
tation générale de 0,8%... alors que les actionnaires 
vont recevoir 2,4 milliards d'euros de dividendes !  
Et pire encore, la direction incite les salariés à ache-
ter des actions Airbus : "Travailleurs.es si vous vou-
lez gagner plus, achetez  nos actions !". toujours 
plus pour le capital et moins pour le travail pour-
tant créateur de ces richesses. Il est urgent d'inver-
ser la donne en faveur des travailleurs.es pour re-
trouver des salaires à la hauteur de nos besoins.  » 

JEREMY CGT AIRBUS ATLANTIC, BOUGUENAIS

SOIZIC CGT TERRITORIAUX, LA MONTAGNE

«  La situation dans l'éducation nationale continue de 
se dégrader avec un nombre d'élèves par classe qui ne 
cesse d'augmenter (35 élèves en lycée et 30 élèves en 
collège, ce qui est beaucoup trop pour un enseignement 
de qualité. Dans les lycées, l'accueil des élèves est sacri-
fié car les postes d'assistants d'éducation sont insuffi-
sants ( Menace sur l'accueil des élèves le dimanche soir 
au lycée Aristide Briand faute de personnel alors que cer-
tains élèves viennent de très loin) mais aussi parce que 
les postes d'assistants sociaux dans les lycées ont été 
supprimés il y a 6 ans. De nombreux cours ne sont pas 
assurés car le nombre de remplaçants est nettement in-
suffisant. Alors que de beaucoup d'enseignants aiment 
leur métier, celui-ci n'est plus attractif car les conditions 
de travail se dégradent et les salaires restent bloqués. » 

LAETITIA CGT EDUC, SAINT NAZAIRE

Le 3 avril en grève et en manif !
Nantes 10h30 Préfecture 
Ancenis 15h Station ESSO 
Saint Nazaire 10h30 sous préfecture
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